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Ça ne suffirait 
pas du tout : l’électricité 

représente moins de 20 % de la 
consommation d’énergie en 

France.
Si on était plus économe 

en électricité, on résoudrait le 
problème énergétique.
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Système de production  
d’énergie

énergie primaire

pertes

énergie finale

DOCUMENT 1

L’énergie, c’est la marque de la transformation du monde

Une énergie primaire est  
une forme d’énergie disponible 

dans la nature avant toute 
transformation.

Une énergie finale est une énergie  
livrée au consommateur pour  
sa consommation : essence  
à la pompe, électricité au foyer...

La production de l’énergie, sa transformation, son stockage et son transport 
jusqu’au point de consommation entraîne des pertes.

Un système qui se transforme – qui change de vitesse, qui change de température, qui se déforme – consomme de l’énergie.
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DOCUMENT 2

Les circuits de l’énergie
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DOCUMENT 3 

Bilan énergétique de la France en 2020 (TWh)
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La consommation des bateaux 
et des avions assurant les 

liaisons internationales est 
exclue de la consommation  

d’énergie finale.

Ressources primaires 
2 659 (dont importations)

Consommation finale 
1 638

Charbon 
60 (59)

Pétrole et produits pétroliers 
767 (756)

Gaz naturel 
406 (384)

Production nucléaire 
1 072

Hydraulique, éolien, photovoltaïque 
117

Énergies renouvelables thermiques et déchets 
235 (7)

Exportation d’électricité 45

Énergies renouvelables thermiques et déchets 
167

Chaleur commercialisée 
43

Électricité 
411

Gaz naturel 
320

Produits pétroliers raffinés 
684

Charbon 
13

Pertes et usages internes du 
système énergétique

Centrales 
calogènes  

et de 
cogénération

Centrales 
électriques 

et de 
cogénération

D’après le ministère de la Transition énergétique, 2022
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Le rendement d’un dispositif de conversion d’énergie est le 
rapport entre la quantité d’énergie utile et la quantité d’énergie 
consommée.
Dans le cas d’une centrale nucléaire le rendement global est 
d’environ 35 %.

réacteur générateur  
de vapeur turbine alternateur transformateur

énergie  
nucléaire

énergie  
thermique

énergie  
thermique

énergie  
mécanique

énergie  
électrique

énergie  
électrique

pertes pertespertes pertes pertes

DOCUMENT 4 

Rendement d’une centrale nucléaire

© EDF

Principe de fonctionnement d’une centrale 
nucléaire avec aéroréfrigérant
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Le diagnostic de performance énergétique (DPE) 
permet d’estimer les performances énergétiques 
d’un logement. Il est établi par calcul de la 
consommation conventionnelle du logement, 
qui en prend en compte cinq postes : chauffage, 
production d’eau chaude sanitaire, climatisation, 
éclairage, ventilation. La consommation énergétique 
est exprimée en kilowattheure d’énergie primaire 
par m² et par an (kWhep/m².an).
Ce calcul conventionnel est réalisé dans un 
contexte réglementaire, il sert à afficher une 
référence de performance qui soit comparable 
avec celle d’autres logements. Il ne tient pas 
compte des habitudes des occupants du logement 
ni de la météorologie. 
Dans le cas d’une consommation d’électricité 
dans le logement, la réglementation impose un 
coefficient de 2,3 pour calculer l’énergie primaire 
correspondante, pour tenir compte des pertes 
liées au transport et aux rendements énergétiques 
des centrales : dans le DPE, à 1 kWh d’énergie finale 
électrique correspond 2,3 kWh d’énergie primaire. 
Pour les autres énergies, Le législateur considère 
que les pertes liées au transport et à la production 
sont minimes par rapport à l’énergie délivrée ; le 
coefficient de conversion entre énergie finale et 
énergie primaire est de 1 (à 1 kWh d’énergie finale 
correspond 1 kWh d’énergie primaire).

DOCUMENT 5 

Diagnostic de performance énergétique

9RÉFORME DU DPE  ⁄ DOSSIER DE PRESSE

Poids du logement 
dans la consommation 
d’énergie finale :

UN TIERS 
de la consommation 
d’énergie finale en 
France concerne le 
logement.
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Aussi, il est nécessaire de mieux traduire l’ambition climatique de la 
rénovation des logements dans le calcul des étiquettes énergétiques 

 classent 
considérés comme des passoires énergétiques. Les étiquettes énergie 
du DPE actuel sont uniquement exprimées en énergie primaire. Afin de 
faire du DPE un outil qui puisse également orienter la politique publique 
de rénovation énergétique vers les logements les plus émetteurs de 
gaz à effet de serre, les seuils des étiquettes traduisant la performance 
énergétique seront désormais calculés en fonction de deux facteurs : 
l’énergie primaire mais également les émissions de gaz à effet de serre. 

 double-
seuils 
en énergie primaire ou en gaz à effet de serre.

Avec ce nouveau mode de calcul, les logements fortement émetteurs 
de gaz à effet de serre pourront se voir attribuer une nouvelle étiquette 
de performance énergétique plus basse que leur étiquette énergie 
actuelle. 

 double-seuils 
DPE ne modifient pas le nombre global de passoires énergétiques qui 
reste à 4,8 millions de logements. Les changements de classes énergé-
tiques entre ancien et nouveau DPE seront, sauf cas exceptionnel, 
limités à une classe au plus.  Par exemple, parmi les logements que 
le diagnostic actuel classe au niveau C, 60% resteront classés C avec 
le nouveau DPE et 40% seront reclassés B ou D. De même, certains 
logements anciennement classés F pourront désormais être classés E, 
ou inversement.

A
B
C
D
E
F
G

70
kWh/m 2.an

6
kg CO2eq/m².an

110
kWh/m 2.an

11
kg CO2eq/m².an

180
kWh/m 2.an

30
kg CO2eq/m².an

250
kWh/m 2.an

50
kg CO2eq/m².an

330
kWh/m 2.an

70
kg CO2eq/m².an

420
kWh/m 2.an

100
kg CO2eq/m².an

Nouveaux doubles-seuils des 
étiquettes de performance 
énergétique

Source : ministère de la transition énergétique, 2021
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DOCUMENT 6 

Taux de retour énergétique
Le taux de retour énergétique (TRE) est le rapport entre l’énergie produite et l’énergie utilisée pour la produire sur l’ensemble du cycle de vie de 
l’installation de production. Il se distingue du rendement en prenant en compte également l’énergie nécessaire pour fabriquer, installer et démanteler 
l’installation de production d’énergie (forage pétrolier, centrale électrique, éolienne ou barrage, par exemple).
Lorsque le TRE est calculé au point d’extraction de l’énergie, par exemple à la sortie du puits de pétrole, on parle d’un TRE « standard ». Cet indicateur 
permet de comparer deux champs pétroliers. 
Mais lorsque l’on cherche à comparer des sources d’énergie entre elles, il est plus judicieux de considérer le TRE au point d’utilisation, qui prend en 
compte les étapes de raffinage ou de conversion de l’énergie primaire en énergie finale.

Énergie prise en compte pour le calcul du TRE

Source des données : https://www.mdpi.com/2071-1050/3/10/1833
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Évolution du TRE pour l’approvisionnement 
domestique en pétrole de la Californie


